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lumière, s’élance de son sein sans que sa pureté virgi­
nale en souffre dommage.

“Marie, est l’éclatante aurore qui chasse la nuit sé­
culaire et fait briller sur le monde la joyeuse lumière du 
jour.”—“Elle a donné au monde la lumière éternelle, 
Jésus-Christ Notre Seigneur, et cependant elle a con­
servé la gloire de la virginité, Elie a donné au monde 
celui qui porte de lui-même ce témoignage: “Je suis la 
lumière du monde, celui qui me suit ne marche pas dans 
les ténèbres, mais il aura la lumière de vie," c’est-à-dire 
la connaissance des choses divines, qui nous conduit jus­
qu’à la conquête de la vie éternelle.”

Avant la venue de Marie et de Jésus, le monde était 
plongé dans les ténèbres de l'erreur et de l’impiété. 
C’était une nuit d’une obscurité profonde. Jésus, par 
sa doctrine et sa rédemption répandit la lumière de la 
révélation et de la foi. Marie fut l’aurore éclatante 
qui précéda la lumière, le soleil, et du sein de laquelle 
devait naître le soleil de justice. Et ce soleil de justice 
n’est pas sorti du sein virginal de Marie sans la partici­
pation et la coopération de la Vierge, mais bien grâce 
à la coopération de sa libre volonté: c’est grâce au 
consentement généreux et libre de Marie à l’Incarna­
tion et à la Rédemption, que nous avons reçu Jésus- 

, Christ, et cela est si vrai que Dieu avait fait du libre 
consentement de Marie à l’Incarnation une condition 
de son Incarnation.

Comptez, si vous le pouvez, tous les bienfaits que 
nous apporta1 la rédemption; comptez les trésors de 
grâce et de miséricorde qui nous sont venus par elle, 
et dites vous à vous mêmes: toutes ces bénédictions, 
nous les devons à cette bienfaisante aurore, à Marie. 
Ne nous étonnons donc pas que la sainte Eglise célèbre 
avec la joie la plus vive la fête de la nativité de Marie; 
la joie en effet est le gracieux don que l’apparition de


